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ÉTHOLOGIE

Le FOU DANSe 
cOMMe L’AbeILLe

G
râce à sa danse, l’abeille indique aux autres butineuses où trou-
ver des fleurs pour y récupérer le nectar et le pollen. Cette 
chorégraphie indique à la fois la direction et la distance à par-
courir. Avec leurs collègues, Nicolas Courbin et David Grémillet, 
du Centre d’écologie fonctionnelle et évolutive de l’université 
de Montpellier, viennent de montrer que la danse du fou du 

Cap (Morus capensis) aurait une fonction similaire à celle des abeilles.
Ces oiseaux marins sont connus pour réaliser une danse nuptiale complexe 

à chaque fois que l’un des partenaires rentre au nid. Mais derrière ces figures se 
cache en réalité un système de communication qui permet notamment d’indiquer 
les zones de pêche à privilégier. Entre 2013 et 2016, Nicolas Courbin et ses 
collègues ont étudié la colonie de fous du Cap de l’île de Malgas, au large de 
l’Afrique du Sud, qui regroupe près de 19 000 couples d’oiseaux. Ils ont suivi leurs 
déplacements grâce à des balises GPS et ont filmé leur retour au nid pour analyser 
la danse. Ils ont montré que les différentes figures indiquent la direction et 
l’effort fourni sur la zone de pêche. Enfin, plus la danse est courte, plus le périple 
a été long, et plus la source principale de nourriture est éloignée du site de 
reproduction. n

N. Courbin et al., Animal Behaviour,  
vol. 166, pp. 95-108, 2020
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GRÊLE D’AMMONIAQUE 
SUR JUPITER
Grâce aux données de la 
sonde Juno, Tristan Guillot, 
de l’observatoire de la Côte 
d’Azur, et ses collègues  
ont précisé la dynamique 
de violents orages  
qui animent l’atmosphère  
de Jupiter. Ces orages  
se forment à environ 
50 kilomètres de 
profondeur sous les  
nuages visibles. De forts 
mouvements ascendants 
entraînent des cristaux  
de glace vers la haute 
atmosphère, où ces 
particules se mêlent à 
l’ammoniac (NH3) pour 
former d’abord de 
l’ammoniaque liquide puis 
des grêlons. Ces derniers 
plongent alors dans les 
profondeurs de la planète, 
où ils s’évaporent.  
Ce scénario explique 
certaines observations plus 
anciennes qui mettaient  
en évidence des régions 
atmosphériques appauvries 
en ammoniac.
JGR Planets, 6 août 2020

EN BREF

UNE PLANÈTE, UNE SANTÉ
Samedi 10 octobre de 15h à 17h

L’environnement et la santé font partie 
des grands défis face aux changements 
globaux et l’actualité récente nous le 
rappelle. Quelles sont les interactions 
entre santé environnementale, santé 
humaine et santé animale ? 
Dans un format innovant et interactif 
alternant mises en situation et discussions 
avec des experts, participez à la Tribune 
et devenez acteurs de cet événement, et 
pourquoi pas... de la santé de notre planète !

Jardin des Plantes
Amphithéâtre Verniquet
57 rue Cuvier, Paris 5e

Entrée gratuite
Info/résa sur mnhn.fr
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